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Pas de sexisme
mais trop d'inégalités

CINÉMA Trop peu de femmes nominées ou primées aux Magritte
•• Le sexisme est-il présent dans le cinéma belge?
•• Il n'y a ni star-system ni Harvey Weinstein chez nous .
•• Mais les inégalités entre hommes et femmes n'en sont pas
moins criantes. Actrices et réalisatrices se confient.

Au XXIesiècle,le corps peut-il en-
core choquer? Ou au contraire,
est-il un outil pour prendre posi-

tion et défendre ses idées? L'an dernier,
Salomé Richard, Magritte du Meilleur
espoir féminin, faisait parler d'elle en re-
vêtant une tenue transparente, laissant
apparaitre totalement sa poitrine, «À la
base, c'étaitjuJite "unefarce",
explique la jeune femme.
Mais oufond,je voulais OUJisi
que ça !wit utl peu subversif.
C'était au.~si ma manière à
moi d'eapnmer une certaine forme de
mécontentement. de mal-être. de ma-
laise vis-à-vis d"une ûtuatirm d'inéga-
lité entre les hommes et lesfemmes. »

Une inégalité dénoncée le mois dcr-
nier aux Goldcn Globes, où les actrices
ont parcouru le tapis rouge tout de noire
vêtues en signe de soutien au mouve-
ment Time's Up qui lutte contre le har-
cèlement sexuel au travail. Une démons-
tration de force envisageable chez
nous? Sion en croit lesdifférents témoi-
gnages recueillis, pas \Taiment. Bien
que loin d'être paritaire, en Belgique, le
milieu ne semble pas souffrir des mêmes
maux qu'Hollywood. « N01i,~ne _~ommes
pas da'fl,~le même monde, on ne bra,çse
pas les mêmes millions. on n'a pas le
mime star _'Wstem», dit ainsi la réalisa-
trice Solange Cicurel. «S'il y avait un
Weill stein chez nous, les choses se sau-
raient directement et ça monterait très
vite au créneau, continue Isabelle De
Hertogh, nommée en tant que
Meilleure actrice dans un second rôle.

Mai,ç on s'ouvre enfin au débat et c'est ça
qui compte. Nous rest01M da.ns une ,w-
ciété très patriarca.le. Il est temps d'équi-
librer le partage des décisions. Même si
ça ne veut ét,idemment pas dire que
toutes lesfemmes sont bonnes. »

En fait, toutes les personnes nomi-
nées semblent ressentir la même chose:
elles se sentent concemées mais pas
touchées directement. Une action
concrète aux Magritte n'est donc pas
forcément nécessaire, mètne si toute tri-
bune est bonne à prendre. L'an demier,
Anne-Pascale Clairembourg, maîtresse
de cérémonie, mettait par exemple les
femmes en valeur que cesoit dans les re-
mettants ou dans certaines séquences.

« C'est génial si b Magritte peuvent
être l'opportunité de la.ncer un débat
8oc-iétal sinon à quoi ça sert? », sourit
Pauline Beugnies, nommée pour son
documentaire Re.~ter vivants. Salomé
Richard, qui remettra un prix ce SaIne-
di, avoue qu'elle y sera attentive dans
son discours. «En préparant ce que
j'allais dire, j'ai compté le nombre
d'hommes et le nombre de femmes qui
éta.ient nominés, La di.~parz:té CJJt
c7'iante (64 hommes nommés contre 30
femmes, NDLR), c'est cata.~trophique. If
ya aussi largement moins defilT1lsfait
par de.çfemmes. l'écart salaricû est ej:
froyable. Quand on a la parole, autant
la prendre. D'autant plli.~ après ce qui
s'e.çtpa$sé l'an demier par rapport à ma
tenue. » « Mais les Magritte permettent
.~llrtout de mettre en avant la qualité de
notre cinéma, nuance Isabelle De Her-

togh. C'e.~t un peu la ceri~e SUT le
gâteau. »

En fait, si une action est nécessaire,

c"estsans doute à la base du problème,
notamment dans les écoles de cinéma
ou au niveau des institutions (lire ci-
dessous). «Nou.s sommes dans des mé-
tiers où ilny a pas de limite, explique
Virginie Surdej, directrice de la photo-
graphie. Quand on se lance, ilfaut s'111-
()estir beaucoup afin de sefaire ll11 nom,

Si on inve,~tissa.it plus d'argent
dans le dévelnppement des pro-
jets, ce semi! sa7l.~doule plus
facile pour lesfemmes de conci-
lier l,ie proftssi01l1lclle et vie fa-

miliale ,çœnsavoir àfaire de choix, »:-..À
la base. je ne me sen.~pas du tout COll-
pable de partir en tOllmage alors qlU!j'ai
des enfants, confie Pauline Beugnies,
Mais la pression sociale est forte. »
« C'e.çtvrai qu'on se pose la question de
pOlllloir continuer sa carrière ou pas,
poursuit Lucie Debay, nommée en tant
que Meilleure actrice et Meilleur second
rôle. Mais ça Olœre aussi de nO/welles
perspectives et de nouvelles approches de
Jeu. »

«Le plu.~ important est de se tourner
l'ers la lumière, conclut la réalisatrice
belgo-américaine Jessica Woodworth.
Parler du pa.çsé ne cOliJitruit rien, même
s'il est important d'en avoir conscience.
IIsfaut inspirer lesjeunes pour que dans
une ou deu.x génératiotM, lefi; choses
soient complètement clijJérente.~et que la
parité sait atteinte. » •

GAI!UE MOURY
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Les femmes se fédèrent
Formé en juin, le collectif « Elles
font des films» se donne pour
objectif de fédérer les femmes pour
une plus grande parité. Pour l'ins-
tant, 180 réalisatriçes en font déjà
partie ma~s, à terme, la volonté est
d'étendre le mouvement à tous les
métiers du cinéma, tant du côté
francophone que du côté néerlan-
do phone. ({Nous avons fait différents
constats, que ce soit dans les écoles,
dans la profession, explique Géral-
dine Doignon, réalisatrice à l'initia-
tive du mouvement. Nous souhai-
tons maintenant enclencher des
actions pour changer les choses. »
Objectif: une action concrète en
juin prochain au Britf, je nouveau
festival du film de Bruxelles. Parmi
les pistes évoquées, un travail au
sein des écoles, «premier lieu d'ap·
prentissage et de changement pos-
sible», mais aussi un travail de fond
par rapport à la représentation des
femmes dans les festivals. par
exemple. ( En montrant plus de fUms
de femmes, en envisageant .desjurys
paritaires ... >i

Moins de projets portés
par' des fe:mmes

Homme • Femme

Les demandes de financement (SGAM)
71% 29%

Les montants alloués

47.933.665 (

17.889.916 €

Les films de réalisatrices cofinancés *

Les femmes primées aux Magritte
(hors récompenses réservées aux femmes)

2011

2012
son décors costumeS

son dtlcors costumes] montagE! 1

film sc~narfo décors 1 costumes
flamand

film costumes musique 1 docu-
élnmger' 1rnllntairè

premier costumes musique
1 montlge

film
costumes musique docu-

1

ment~ire 1 ..

montage

G.MY
2013

2014

2016

2017
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